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AVIS IMPORTANT
 

Nous tenons à avertir nos clients

et abonnés que toutes les affaires!
concern ant l'administration du

journal ¢doivent se faire à notre bu-

eau à Saint-Jérôzne.
Les remises d'abonnements, an-

ponces, impressions, etc, doivent
être adressées exclusivement à
“La NATION, Saint-Jérôme.”
Nos clients s’exposent à payer

deux fois s'ils négligent de se con-
former à cet avis.
+$-g-+4

Tous les manuscrits doiventêtre adressés
digeCtement à Saint-Jérôme et nous parvenir le
fendi avant-muidi,
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M. Prevost
à M. Gouin
 

L'hon. M.

voyage qu'il a fait annoncer

il était à Mont-trompe. Mardi dernier,

réal et n'a pas oublié de faire parler de,

lui par les journaux. C'est d'ailleurs
i

facile, cat il a la parole en bouche et il a

Été habitué jeune aux vantardises, puis’

il a un secrétaire particulier. De plus,

ilmous apprend qu'il se fait accompa-

ger de M.

mots. M. Prévost et sa suite voyagent.

Le peuple n'a que la peine de payer

leurs dépenses. Il ne s'y opposera pas,

puisque M, l'révost voyage dans l'inté-

tt public. Il veut faire des réformes
etsauver notre province d’un gouffre
qu'avait creusé l'imprudente, l'insensée

Tout est

prédécesseurs! Savez-

politique de ses prédécesseurs.
à refaire. Ses

vous qui? L'hon, M. Gouin, l'hon. M.

Turgeon ‘

tre, M, Prévost a annoncéqu’il allait en
montrer à M, l‘urgeon. La semame der-
nière, c’est à M, Gouin qu'il fait la le-
fon,

La note oflicieuse suivante; dit le Na-
fiomaliste, parue simultanément dans le
Soleil et dans 7° Avenir,a, §Nord, donne
me assez juste idée Quétäétdu hôvveau
mètre de la colonisation.
{" Depuis trop longtemps on discute

etl'on discourt sur les défectuosités de
Botre système de colonisation. Il faut.
mainten : ;

mages Bi DA“Nous €compo 5que1I'hoy,4AJean

 

Prévost se mettrasérieusêment et since-
tement à l'œuvre.”

nwy a pas six mois, ajoutele Na-
lionaliste, que

Ministère de }a Colonisation quil ‘diri-
Bait depuis trois années. Lt M. Jedi

{tuent à la plus éponvantable des guerres,

i
Prévost est arrivé de son

À sou de

Alfred Pelland, prbliciste de)

son ministère, C'est imposant, ces grands!

; | aus la population du Canada sera deux
Dans ses premiers discours de minis-!

Prévogtdit que tous ceux qui l'ont pro-

cédé étaient des bavards.

C'est flatteur pour le premier-minis-

fre : et il doit se féliciter d'avoir mis la

main sur un homme qui lui dit aussi

crument Ia vérité.”

INDIGNETACTACTIQUE
|

 

Pendant que le Japon et la Russic se

pour se disputer la porte de la Chine;

pendant que IAngleterre s'approprie la!

plus forte part de I’ Afrique productive ;

ont commenté sérieusement. C'est dom-

mage que le Soleil, ne soit pas de ce

nombre, Ce n’est pas avce des organes

comme le So/e:/ que notre race gagne du
prestige.

Le Zoronto H'orld a rapporté qu’en
substance M. Monet avait dit: ‘ l’ave-
nir des Canadiens-français est l'annexion
aux ltats-Unis ou l'établissement d'une
république française composée de la pro-
vince de Québec et des Etats de In Nou:
velle-Angleterre que le gouvernement
américain nous cèderait en échange des
provinces de l'ouest.’

Le Soleil, pour dire des injures au
World et au Chronicle, prétend que ce pendant que l'Allemagne vise tout 1'Eu-

rope centrale: pendant que les Etats-! : Unis s'emparent des grandes Antilles et

| des Philippines: pendant que la Norvè-

#e déchire les traités de 1564, que fai-|

“sons-nous au Canada ?

Après la récente victoire des auxlais

sur les canadiens-français, nous avons i

l'incident Monet pour nous faire parler

Unt peu sérieusement.

; Eneffet, hon. M. Monet député de

Napierville—un ancien ninistre— a pro-

noncé, la semaine dernière, un discours

i qui a fait le tour de la presse canadien-

ine.
C'est aux Ltats- Unis, devant des com-

patriotes, qu'il a fait entendre sa voix.

; Voici comment la presse américaine rend

compte de son discours:

‘* Est-ce que la province de Québec ne

ferait pas un bel état dans l’Union Amé-

ricaine? Un état où vous seriez aussi

bien chez vous, commie vous l'êtes pré-

sentement dans Je Rhode Island, le Mas-

sachusett et le New-Hampshire?

‘* Serons-nous toujours colonie britan-

nique? Certainement non, ar dans 50

fois aussi considérable que celle de la

plupart des Etats indépendants de l'Eu-

rope. Serons nous

États-Unis, prendrons - nous

rang, varmi les nations indépendantes

du globe? Quoiqu'il arrive, notre ambi-

tion est de jouer un rôle prépondérant

daus les.changereside destinées réser-

visirCandda fe

alors annexés aux

on bien

ee vs ae 4 0 + + 0 a aa eae a

aux
=

“Si l'on arrive à l'annexion

Etat-Unis, celle-ci pourra alors se faire

sur une base plus honorable et plus

avantageuse pournous.

** Si c'est }”indépénidaite,nous essaie-

rons d’ échanger ivec-de‘gouvernement

de Wasliington nos provinces anglaises  de l'Ouest pourles états cauadiens-fran-

çais de la: Nofivelle-Angleterre. "

Nous ne citons que les principaux ;

points de ce discours, que.des journaux 

rapport cst faux et qu’il a été fait dans
le but de nous insulter et de nous nuire.

Lit il publie deux colonnes d’injures à

; l'adresse des confrères anglais. C'est le
Soleil qui ment effrontément.
grettons amèrement cette indigne tacti-

Nousre-

que du confrère qui cherche grossière-

meut à provoquer contre nousles fanati-
ques d'Ontario. Nous avons le droit

pour nous, et nous devrions être capable
de discuter C'était le
drcit des journaux anglais de commen-

sérieusement,

ter le discours de M. Monet. Ils ont usé

de ce droit et M. Monet ne s'en est pas
plaint. Mais s’il est sérieux, comme il

duit mépriser la canaillerie du Sales?
Nous sommes trop portés à accuser

nos concitoyens anglais de fanatisme,

même quand ils discutent sérieusement
les intérêts du pays. Ces gens là ont le
droit de penser, de dire, de discuter. Ils

out souvent tort, mais ils ont au moins
quelquefois raison.

Les dépenses
La dépense publique continue à aug:

menter d'une façon alarmaiite. Nous:
sommes tin peuple de cinq millions d’à-
mes et nous dépensous .près de quatre-
vingt millions de dollars par année,
Rien que l’augmentation des salaires des

ministres et des anciens ministres, des

députés, des juges, nous entraine à

une dépense d'un demi-million par année.

C'est le peuple qui paye les comptes.

La question des impôts est donc pour

nous d'un intérêt vital, Quand viendra

la crise financière, nous ne serons plus.

capables de faire face aux impôts.

Un pays, un jeune pays surtout, ne

doit pas être mesquin. Il doit dépenser

pour s'outiller, pour: développer ses: ri-

chesses et pour se donner une importance

industrielle et conunerciale qui puisseIt si

rapporter des bénéfices eten même temps

lui faire honneur.

Cela ne veut pas dire que le gouver-

nement doive céper1erpour enrichir -un-

Sifisii, outel député; ontel ami.’

Le peuple, malheureusement, ne se

soucic pas assez de In chose publique. Il

ne surveille pas assez In conduite de ses

élus.

gouvernements,

Si l’électeur voulait surveiller ses

comme il surveille sa

propre affaire, les dépenses ne el

pas aussi fortes et les taxes ne seraiet :

pas aussi élevées,

"emeO0es ae 
Pourquoi les frois- |

ser et tenter de les justifier quand ils

Sir McKenzie- Bowëll

 

Sir McKenzie Bowell a annoucé sa ré. :
nous accusent de fanatisme, de déloyau- | Solution de ne plus agir coñme cheffe
té.

Prenons-garde ! Choisissons bien no-

tre terrain pour livrer bataille Mais

quand nous'sommes sur le champ de ba-

taille, pour gagner un droit, pour gar-

der nos libertés, pour nous’sauver d’un

désastre, tous “les canadiens devraient

être à l'assaut. mn,

Nous avons'eu ‘à‘’éombattre tant ré-

cemment sur un vaste champ de bataille

pour la défense Je nos droits, pourquoi

le So/ei/ nous astaof at-il préfére |
se faire le valet!te1’Site, Te serviteur
dunBlonhestetàdoySift:Pourquoi

ME -5ppm?nous a-f- .

Ieaii.
ses,

 

“is

Goin ¢de maladies de poitrine: d'in-

 

‘Nanféétions de poumons et combien dej.

| bronchites seraient évitées si dès que la

| toux vous prend vous ‘usiez du BAUME

| RHUMAL: svdrain dans toutes’Ta affec-

tions‘des poumons et de la gorge.

l’opposition au Sénat. Nous regrettäis
nour notre part, cette détermination di

vieux chef conservateur, qui fut pour‘
les canadiens-français un véritable ami,

un vaillant défenseur.

Nous sommes heureux de ! }

veler l'expression dé notre‘prôfotidé ‘ré-"
connaissance au nom de nos cbinpatrid:”
tes qui vénèrent son nom.—Mais Hos
ne pouvons faire un plus bel éloge “de”

 

Voici:

** Pour nous, Sir Mackenzie’By Well. a’

et de’ I'honnéteté:publiques! Cet”ord
gisteyce protestant#Taitrofir bites"
tatlioliques.

Mackenzie fritnotre éloquent:"défenseuz,
Ce fut lui-qui se” hargea de préséifer
aux chani Fes le:Remedial Bill—ce pré-

 

 i“que l'épiséopatit

 

l'ancien premier-ministre:fq’en rept
iduisant celui du .Maiitoba,‘OrganeLo
featholiques de l'Ouest.

na

toujoursété:incarnationde InToyatitd+

vino

* On se. ragÿetle l’atisiée 1896. Sfr

 

   

wy

 



kK

LANATION.< 12 AOUT 1905, LE

 

 
cueillit comme une planchedesalut pour.

la minorité française au Manitoba.

‘’ La mauvaise foi libérale empêcha la

Mais Sir Macken-

zic Bowell n'en conservera pas moins

passation de ce bill.

l'honneur d’avoir été, à cette période,

tourmentée, le porte-drapeau d'une

grande cause constitutionnelle et natio-

nale,

“ Les catholiques du Manitoba doi

vent donc un sulut d’une cordialité par:

ticulière à ce vétéran. Ils expriment

aussi IPespoir que Sir Mackenzie repren-

dra l'hiver prochain son rôle ordinaire

Provencher peut êtrefier:deson député.

Ori:pent voir combienle Canada est peu
sérieux. Fier de M. Cyr après la méro-
rable session de 1905 ! Vous avez raison
ide rire Messieurs les anglais ! -

Quand notre cause est entre les mains

de champions de paille, il n’est pas étou-

nant que vous soyiez vainqueurs.

M.

: quand il a résolu de faire battre des hom-

Laurier a été bien mal inspiré 
“mes comme Larivière, Casgrain, Maré-

! chal, Duplessis, Nantel, Comeau, Fau-

Qu'ont fait MM.

Camille Piché, Sam.

teux, T'aché, etc.

“Georges Parent,

IE PETIT LIVRE DOR PR = =
DUCULTIVATEURET Du cocon:Hotel du Parc Labelle

H. Beaudry & Cie.

 

‘Traîtant les maladies du CHEVAL, Je ia
VACHE, du MOUTON, du PORC. :s VO-|LAILLES etdi CHIEN. . SAINT-JER

Prix, 50 &s." Nous n'acceptons pus diestam- tr OME, FQ :pilles, 0000.
S'adresser à ' Cethôtel, situé en face

Nombre devoyages POU recevoir un grandetfreedevronte158prop
elPareTerest invite honerVO: La buvette contient les liqueurs et cigares“des meilleures marques.HOTEL BEAULIEU; {entess

LA PHARNAGIE VETERINAIRE DU Dr GRIGHON
STE-ADELE. Co. TERREBONNE.

 
  Les écuries sont chaudes €

ceux qui ont des chevaux ne peuvent avoir'demeilleur endroit pour les mettre à l’abri.
.S. BEAULIEU Prer,, !

du Pare Labeltg

au sénat.” Desjardins, J. A. C. Éthier, Mayrand, ! Prix Modérés. — Service Parfait

   

ms durant la dernière session ? Ont-ils ren- CHES DE LA GARE 27-5-05-18
RHUMATISME AIGU ET CHRO- du de grands services à notre race ? Bi SAINT-JEROME, P —_—

NIQUE Laurier avait en chambre, à côté des 18-7-01—in, AVIS
 

[ Lo
Sout également influencés par l'action Monk, des Bergeron, des Paquet, ete, |

presque magique sur la douleur de la Ner-

viline Poison égale en valeur médical 5 venons de citer les noms, aurait-il subi

fois la valeur de remèdes rliumatismai La autant d'humiliations ? Nos droits n’au-

Nerviline guérit parce qu'elle atteint la: raient-ils pas été mieux protégés ? Une

source du mal ¢t le chasse du corps La plus forte opposition conservatrice de

Nerviline eat au remède extraordinaiae- Québec aurait empêché M. Borden de

ment bon pour le rhumatisme ctaccomplit suivre les fanatiques qui, avec Sifton et

d'extraordinaires guérisons Frottez-vous Fielding, out fait tant peur & Sir Wilfrid

Laurier, et même au chef de l'opposition.un peu pour voir à votre prochaine atta

JEAN BATAILLE.que. Les réstiltats innnédiats vous sur-,
een=

OU ALLER?

: | A LHOTEL Bravnige. — Toujours

ell orgueul eux jen mains les célèbres bières importées

Ditsner, Kumlbacker, Budiceiser et Shiite:

prenpront,— 25 cts. |
—mean

 
. Ulissayez les cigares Earl Grey et Alpha.

Le Canada public un article portant ie!

** Provencher est fier de son|

 

un ame

SIROP D'ANIS GAUVIN—Guérit tes déhés
de Colique, dyse

j eenterie, dentition «louloureuge, ete.—Procure
lesommeil. Hu vente partout,25c. la bouteillä,

Soc2FSnsde Sundrome

sOus-titre :

député.

Nous lisons encore :
 

* M, H. Béliveau, qui avait été prési-

dent du comité central de M. Cyr pen-

dant la dernière campagne électorale, fit    

        

un joli discours, Il rappela aux électeurs ;

  que M. Cyr avait plus fait pour le comté

de Provercher pendant une seule session

Ca:
IAN
$1.50 par année pour votre famille

S'adresser à

J. TRUDEL
Entrepreneur de Ponpes Frnchres

TRUDEL, SS'É-JISRON.
Directeur.

sy" Encadrement d'images.

que tous ses prédécesseurs depuis la con- ;

fédération. M. H. Chevrier, M. P, P.,

de St-Boniface, fut très hevreux daus  
ses remarques à l'adresse de M. Cyr.-

Jamais le comté n'avait été représenté | J,

par un député aussi actif. II assura ses
8-13-2

amis, qu'aux prochaines élections géné-

Prud’homme & Mailhiot
RUE LABELLE ses

tale, M. Cyr serait étu par acclamation,

Ces paroles prophétiques fureut reçues BLOC RICHARD

par des applaudissements prolongés."”

La vérité vraie est que M. Cyr, durant

la dcruière session, a douné la prete de

sa complète nullité. La question des

évoles séparées intéressait spécialement

le Manitoba. Le débat a été long, ora-
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geux: ’l'ous les députés de l'Ouest ont g #3

tenu à y prendre part. . . moins M. Cyr ! 3 GE ;

Durant toute la session, M. Cyr a été 5233552 Z
* 3 >»

muct comme une carpe. Son propre

parti n’en fit aucun cas. On ne l'a
jamais consulté.

La vérité vraie, c'est que la voix des
canadiens-trançais de Manitoba n’a pas

Été entendue cette fois, dans le grand

débat. Nos compatriotes n'étaient pas
représentés. Leur député est incapable,
de parler convenablemetit-sur ‘un sujet
aussi sérieux.

M. Cyr est le successeur de Cartier,
de Royal, de Larivière. Mais il est
en preuve que M. Cyr ne représente
pas lu majorité.des électeurs dePro.
vencher. Et l'on a I'aidace de ‘dire :

: ne visite est sollicitée,

[3 SHE (BONNE
des CHITONS (1 NM

St-Jéreme, P.Q.

Fait.toutes sortes de transactions d’a.
gent. Escompte les billets de commerce
et les billets d'encan. Fait toutes espèces
de collections. Traites émises sur toute
les parties de l'Amérique. Traite de:
pays étrangers encaissées an taux le plus
bas. Intérêt alloué sur dépôts.

R. DESCHAMBAULT,
GÉRANT

6-82
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‘| prix très bas.

des conservateurs comme ceux dont nous On demande 15 filles

à Ste-Adèle, s'adres-
ser a la Compagnie des
+

Moulins du Nord.

 

Ne cherchez pas ailleurs ce que Vous ne pon.Vez trouver qu'au magasin de f D. l'ournetleNo. 123-123-125 rue Labelle, Raint-Jérme, la

Chaussure Frank W. Slater
; The Strider, perfectionnée et vendue warantiei donner satisfaction & Uncheteus,
J J. D. FOURNELLE,
|

Agent locale,

| S.G. LAV'OLETTE
‘ Marchand de

Glacières,

Poeles de Cuisine
. + . @t autres,

Gourroies

pour Moulins,
Scies Rondes,

Dynamite,
Btc, Ete

 

Montréal.
sé&y- Clous, Broche à clôture, Blanc

au prix du gros. 
187.0111,

Siméon

charpente de toutes dimensions, Bois
lures, Tournages,

ment et à des prix très bas.

avantde placer vos commandes ailleurs.

Téléphone No.7.

  

 

CLOS DE BOIS GENERAL 4
Bardeaux, Lattes, Pin, Pruche, E

Bas-de la ville,

Ferronneries,
Peintures,

Ternis,
Faienca,

Poterie,
Derrerie,

Ferblanterie,

Bte., Ete

MOULINS A COUDREde $25.00 et $30.00.
LAMPES ELECTRIQUES de qualité supérieure pour 25 cta,

BICYCLETTES IREID BIRD, de Brantford, Ont.

AVIS AUX MARCHANDS.—Iustruments aratoires, tels que Fauix, Fourches,
Grattes, Hacites de toutes sortes, vendus À prix garantis aussi bas que ceux de

plomb. Huiles, Peinture préparée, ete

S. G. LAVIOLETTE,
(COIN DES RUES ST-GEORGES ET STE-ANNE. ST-JEROME

Monette
Industiel et Entrepreneur-Constructeur

ST-JEROME,P. Q.

I
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pe
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?

, Bois blanc, Bois franc, Bebb®.
paré, Jalousie, Portes, Chassis, Mew

Ftc., Etc. .

Toutes commandes envoyées à la manufacture seront exécutées immédiate

Toutes espèces de bois seront achetées par M. S. Monette. ,
M _S. MONETTE entrenprend la construction de toutes sortes de bâtisses à des

DEMANDEZ PRIX cs

ST-Jérôme,P. Q
18-7-08
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RMOCART

ST-JEROME, Co. TERREBONNE
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  M. JOS. CORBER
AGENT D'ASSURANCE

SI-JEROME P.Q |
Coin des vues Laboile et Ste-Marte ‘

—

M. Corner représente toutesWS
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AvisdeFaillite
|COUR SUPERIEUREVINCE DE QUERIES

Districtde Terebonne

IN RE
COTE & FILS

Sainte-Agathe des Monts, Qué,.
Faillis,

Les soussignés, à ce autorisés par un

jugement de la Cour Supérieure pour le

district de Terrebonne, vendront à l’en-

can public, it la porte de l’église catholi-

ne de Sainte-Agathe des Monts,

JEUDI, LE 14 SEPTEMBRE 1905,

A 2 heures p. m.,

Jes immeubles ci-dessous décrits, savoir:

COMME APPARTENANT À LA SOCIÉTÉ
COTÉ ET FIES :

10. Trois lots de terre connus et dési-

gués aux plan et livre de renvoi officiels
de la paroisse de Sainte Agathe des
Monts, sous les numéros trente-cing.
arente-six et trente-sept du dixième rang

du canton Morin, avec les bâtisses et

améliorations dessus faites et construites.
20. Un terrain situé à Sainte Agathe

et faisant partie du lot connu et désigné
sous le numéro quatorze du quatrième
rang du canton Beresford, contenant
quatre perches de front sur la protou-
deur qu'il peut y avoir à partir du che-
min du Roi à aller au Iac des Sables,
tenant d’un côté à Pierre-Casimir Bohé- |
mier et de l'autre à Joseph St-Amour, |
avec les bâtisses desstis construites.

- 30. Un autre terrain situé au même:
“lieu, connu et désigné aux dits plan et

livre de renvoi officiels sous le numéro;
un de la subdivison du numéro douze A,
du quatrième rang du canton du Bures-
ford, boruc en iront par la rue St-Jo-
seph. .

COMME APTARTENANT À EUCLIDE COTE:
10, Un terrain situé au village de Sté-

Agathe des Monts, mesarant soixinte-
six pics de Hoilt sur Cent pieds de pru-
foudeur, mesure anglaise ct plus où
moitls, borne en front par une rue proje-
tée, en profondeur par Andre Grouix ou
representants, d'un côté par Charles
Lailier où représemants, et de l'autre.
Côté par Gue autre rue projetée, sims LÀ,
tisse, le dit terrain connu etdésigné com-,
me faisant partie du numéro onze À, du
quatrième rang du canton de Berestord.

20, Un autie terrain situé au méiie
lieu connu et désigné aux plan et livre
de renvoi olfierels dé lu parotsse de Sain-
te-Agathe des Monts, comme tusänt
partie du ttuméro onze A, du quatrième’
rang du canton de Bérestord, décrit com-

Me sit. commençant au point d'inler-:
section forme par Lt ligne sud est du ter
rain de | honorable Raymond Préfontai-
Ie ou representants et la ligne ouest dul
terrain de PP. C, Bohdmier ou représen- |
tants, de 14, allant vers le nord-est en!
suivant cette ligne quatre-vingt-un pieds, |
de 1a allant vers le nord ouest cent pics |
Jusqu'à une rue projetée de quarante-
amy picds de large étant la continuation
de la rue David, de là allant vers le sud-
Ouest soixante-quitze pieds en suivantle
côté est de cette rue, de là allant vers le
sud-est cent pieds jusqu’au point de dé-
part, le tout mesure anglaise et sans ga-
Tantie de superficie, ainsi que le tour se
trouve, circonstances ct dépendances le-
dit terrain est borné au sud-ouest par le
terrain d'André Groulx ou réprésen-
tants, à l'est par celui de P, C. Bohé-
mer où représentants, À l’ouest par la.
dite rue David projetée et vers le nord-
Ouest par lu terrain de l'honorable Ray-
Bond Préfontaine ou représeutants.
30. Un autre terrain situé au même
lu,connu et désigné aux plan et livre
éTetivoi officiels d&la’ paroissedé’ Ste-
gathe des Mounts, comme faisant partie
i numero onze A, duquatrièmerang
& canton de Beresfordet ‘decñitcdinme

autre emengant au coinnord-estd' un

lt ere0dit LuchdeCote, de 13de divs ‘ers le nord-est en suivaiit la hgne
celui Dion entre le terrain. à vendre. et
ide P. C._ Bohémier ‘oureprésen-
‘vers paAiatre-vingt-tn | ‘
min ©ord Ouest cent pieds jusqu'à une
ue * JetCe, savoir In continuation de la
er Cavid, delàallant vers-te ‘ süd:ouest
soixante
- decette Tue, de là allant vers le sud-
Jetout Pieds Jusqu'au point de départ
at CSUre anglaise ct sans. garantie

re précise,  Borné au sud-oues!

 
|

  

porte de l’église catholique de Sainte-Agathe

“une largeur de vingt pieds.

ford.

Pieds, He 1a allan;

"qUlhZe pieds en suivant le côté |

 

par un autre terrain dudit Euclide Coté.
l’est par le terrain de P. C. Bohémier.

À l'ouest parladiterueDavitl etiitt nord-
est par le terrain d'Isale Deschamps ou
représentants.
La dite vente devant être faite aux con-

ditions fixées aucahier aes charges pré-
paré par les curateurs et dé
bureau.
Pour

dresser à

LAMARCHE ET BENOIT,
Curateurs-conjoints,

No 2, Place d'Armes, Montréal.

Avis de Faillite
PROVINCE DE Shoe} COUR SUPERIEURE

plus amples mformations s'a-

 

 

 

District de Terccbonne
No 120

IN RE

 

MOISE COTE,
Sainte-Agathe des Monts, Qué,

Failli.
Les soussignés, à ce autorisés par vn juge-

ment Ge In Cour Supérieure, pourle district de
Terrchonne, vendront à l'encan public, à la

des Monts,

JEUDI, LE 14 SEPTEMBKE, 1905
A 2 heures p. m..

les imaenbles ci-dessous décrits, savoir:
10. Un terrain situé a Ssinte-Agathe des

Monts, tenant en front au chemin de ler de la
Compagnie du Pacifique Canadien, à l’autre
bout à la Rivière du Nord, d'un côté à Jean-
Baptiste Michnuville et de l'autre côté À Fran-
gois-Nuvier Monette, connn et désigné aux
pian et livre de renvoi officiels de La paroïese de
Sainte-Agathe des Monts, comme faisant par-
tie du lot No 37 dun onzième rang du cauton
Morin avec un moulin à scie et autres bâtisses
&t dépendatices dessus construits el "vee un
droit de passage 4 pied ou en voiture pour com-
muniquer du chemin du roi au chemin déjà
existutit, lequel chemin ou passage doit avoir

~

20. Les lots portant les numéros un B. deux
B, et trois fl—1 LL 2ahet 3 b — du troisième
rang du canton de Doncaster, aux plan et iivre
te renvoi vifiviels de Et paroisse de Sainte-Aga-

  

the des Monts, avee bdtisses dessus construites.
So. Un terrain situé dans le vifaye de Sain-

te Agathe des Monts, à prendre et détacher du
tt sur le nuntéro onze À — 10 a— it quatrième
rang du canton de Herestord, mesurant qua
rante pieds de front sur quatre-vingt-dix-sept
picds de profondeur, mesure anghuise et plus

posé à leur
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rêt deux fois par anitée aux taux courant sur les dépôts. !

ALEX. LEFORT, Gérant.
 

- ull Huis, et fadsaut partie du lot connn et dé-
signé sous les ntmiéros soixanté-suise et
sulxante dix septdes plan et livre de renvoi”
officiels du village de Sainte-Agathe les Monts,
avec Maison et autres bâtisses desstis construi-
Les, plus un autre terrain situé en arrière dudit
lot prolongeant ta ligue onest dudit lot de
trente-huit prerls de longueur sur vingt pueils
delargeur, mesure anghtise et plus ou moins, |
ledit terrain torapartic du Jot numéro on-1
ae À du quatrième rang du canton de Boros

i

do. Un morceaude terre situé dans le villa |
Re de Sainte-\gathe des Monts, connu ut dési- |
sé aux plan et livre de senvoi vificicis de lai
paroisse de Sainte Agathe des Monts, comme:
taisant partie du numéro onze À du_ quatrième
rang du canton se Buresford, décrit comme”
suit: commençant au port d'intersection for-!
mé par la ligne ouest du terrain de IP CL Bohé- |
mier et l'avente Préfontaine, de 1d allant vers;
le sud-ouest en suivant la ligne que. t dudit Bo. |
hémier, la distance de quatre-vingt-un pieds,
de là allunt vers le nord-ouest cent pieds jus-
qu'à la continuation de la rue David, de là al-
lant vers le nord-est en suivant cette me!
soixante-gquinze pieds jusqu'à ladite avenue, de :
1 vers l'est en suivant cette avenne jusqu'at!
point de «départ cent pierls, le tout mesure an-!
glaise et plus ou moins, sans garantie de super- !
ticie, ainsi que le tout se trouve avec circons-|
tances et dépendances, Ce terrain est borné
au nord-est par l'avenue l'réfontaine, à l'est
par P. €. Holiémier, au sud-est par Isaïe Des-
champs, et au nord-ouest par ladite rue.

Su. Un terrain connu et désigné aux plan et
livre de renvoi officiels de la paroisse de Sain- |
te Agathe des Monts connue faisant partie du
lot numéro onze A du quatridnte range du can
ton de Beresford, contenant cent soixante-«lix-}
huit pieces de largeur sur cent quinze pieds dé!
profondeur, 3nesure anglaise ct plus où moins, |
ténant an nord à Louis Parent et Frédéric Da-
vid où représentants, à l'est audit Frédéric Du-!

 

|

 

vid où représentants, au sud aux connnissaires ;
d'écoles à un nommé Holahan et à Clovis
Béautieu ou représentants, savoir aux numéros
soixante-dix-sept et soixante-dix-huit du eu
dastre du village de Suinte-Agathe des Monts, |
et À partie rludit Int numero. soixante-dix-sept,
npparlenant-au“dit Moïse Côté, et à l’onest par

on représentants, avec Une, petite construction
servAnt de remise dessus érigée. .
La.dite vente devant être faite aux- condi-

tions fixées au caltier des charges préparé par
les curateurs gtidéposé à leur bureau,
“Pour plus'amples informations, s'adresser À

"LAMARCHEet BENOIT
Curateurs conjoints,

No 2, Place d'Armes, Montreal
 

/BANQUED'HOCHELAGA
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une autre partie du dit lot numéro onze A, aps !
jrirtenänt nuit Moïse Côté, et À Anilré Grouix , ’ . CL LIES
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1 Char VIN ST-DAVID, . à ae
1 Char GIN MELCHERS de BERTHIER,.
1 Char TomarES, BLÉD'INDE, BL.UFTS, FRAISES,

 

SoA Lell

FRAMEOISES,!

Importation:trés forteen GIN,BRANDY,SCOTCHetliquenrso :
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Ysssssonsisrrseccececee E
L'augmentation de l’indemniité‘par-

lementaire, la question des nouvelles

provinces, les abus du pouvoir conti-

nuent à occuper la presse du pays.

Ihon. M. Charles Langelier, ancien

ministre, à son retour d'Europe, a don-

né au rédacteur du ‘ Soleil”, une en-

trevue au sujet de son voyage à Rome.

Dans cette entrevue, il dit des choses

qui méritent d’être commentées.

L’hon. M. Langelier a Rome

L'hon, M. Charles Langelier est allé

à Rome, Ma été reçu par Pie X et le

cardinal Merry del Val.

Voici comment, dans le “ Soleil ”,

il rapporte ses entrevues au Vatican:

“ Sa Sainteté nous a reçus dans son

cabinet de travail, nous avons voulu

nous agenouiller, suivant l’étiquette

du Vatican. Immédiatement, avec tn

geste de la main, il nous a dit de nous

“ Debout, debout ” dit-il. Puis,

autour de lui.

lever.

il nous a fait asseoir

Après avoir bénit les objets de piété

que nous avions apportés avec nous, il

s'est nus à causer. Notre entrevue a

duré environ vingt minutes.

“ Le reporter—Vons-a-t-il parlé des

choses du Canada?

“M. Langelier. — Oui, et j'ai été

étonné de voir combien il était au cou-

rant de nos affaires. Le vote sur la

question avait alors été pris à Ottawa,

n le savait. Il m'a parlé de Sir Wil-

frid Laurier, des difficultés qu'onlui

suscitait, puis parlant de la question,

il:a dit: * C'est bien, c'est bien.” Cet.

te visite, je n'ai pas besoin de le dire,

nous a vivement impressionnés ; nous

nous sommes retirés sous le charme de

ce vieillard si humble et si sympathi-

que.

“Le reporter. — Avez-vous vu le

cardinal Merry del Val?

“ M. Langelier. — Oui. Il m'a ac

cueilli de la façon la plus aimablé. Me
prenant la main dans les deux siennes,

il m'a attiré vers un sofa, où nous

mous sommes assis, “ Causons un peu

J'ai constaté

¥ :çonnaissait parfaitement la ques-
tion des écoles et la lutte que les jjour-

waux fanatiques d'Oiitarioont fait à

du Canada,” me dit-il.

 

M;Laurier:

Il a paru très content lorsque je lui

sidit que depuis sa mission an Cana-

da nous avions la paix religieuse la
Huscomplète. “ À la bonne heure, a-
t-il ajouté :: il«n’y à pas de’raison pour
les catholiques de se ‘diviser sur ‘la
Questionféligieuse.  Tôus les catholi-
ques, cliez vous, à‘quLen i riick

wils

 

Il a vti les caricatures
représentant M. Laurier sous la tutel-
ledu. Pape et du délégué apostolique.

appartiennent. sont bieu soumis à l’E-

glise. Vous avez assez de la politique

pour vous diviser. ”

Depuis sa mission au Canada :nous

avons la paix religieuse la plus com-

plète ???

Où avez-vous pris cela, M. Lange-

ler?

Avez-vous dit la vérité au cardinal

Merry del Val?

N’est-il pas vrai que cette année

même, une guerre de religion a éclaté

dans uotre pays?

N'est-il pas vrai que Sir Wilfrid

Laurier a eu tellement peur. de l'ex-

plosion de fanatisme religieux qu'il a

été obligé de sacrifier nos droits, d’a-

baudonner son premier projet?

N’est-il pas vrai, M. Langelier, que

l'un des niinistres du gouvernement

Laurier, M. Sifton, a démissionné à

catse de cette question? N’est-il pas

vrai que le “ Giobe ”, de Toronto, a

fait toute tune campagne contre nous,

à l'instar du “ World ”, du * News”?

N'est 11 pas vrai que M. Fielding, un

antre ministre, a menacé M. Laurier

de résigner s’il ne retirait pas son pre-

mier bôll ? ?

Pourquoi donc, vous bon catholique

ami de l'Eglise et du Saiut-Siège,

êtes vous allé dire au secrétaire du pa-

pe que nous, jouissous de-la paix reli-

gieuse la plus'compiète ?

Ah ! quanid, avant. 1896, les conser

vateurs entraient- dans les presbytèrès,

quand ils avaient le bonheur d’avoir

une entrevue avec le chef de l'l£glise

ouavec les évêques, les libéraux n’a-

vaient jamais assez d'injures i leur

lancer. C'était, A leur dire, des hypo-

crites, des traitres à leurs concitoyens,

des éteignoirs, des rongeurs de ballus-

tres, des gens à soutane !

Les farouches d'hier

Comment se fait-il que ces farou-

ches libéraux d'hier, soient si dociles

aujourd'hui ?

Oui, comment se fait-il ? Ecoutez
le “ Soleil ” qui nousdonne caudide-
ment la réponse, dans son numéro,du
3 août 1905 :

“ Les pires intrausigeants;quand ils
viennent au pouÿ or, soitles plus ac-
cothinodants. C'est tellementle cas
que pour couvaincre un entété, il suf.
fit quelquefois de lui mettre en main

une parcelle d'autorité. Ses ongles

immédiatement s’arrondissent, et la}
nécessité des concessions le rend le
plus charmantdes garçons. La poli

tique francaise a par milliers des ex-

emples de.cette métamorphose. Lex.

leiñipléest: rétiduveticoterplus 4 tappait

   

  
 

tient:éloignésde:

Voilà l’explicätion!!

Ces :bons libéraux, ils; wo t

qu'd apprendre a dire la vérité pour

être debons chrétiens !!

  

 

r

Reorganisation

Les libéraux-conservateurs ‘de la
province de Québec devraient se réu-

nir en convention pour s'occuper sé.

rieusement de ‘la réorganisation de
leur parti.

Nous avons besoin d'un chef À Qué-

bec, avec un programme bien défini.

Les cteux sont absolument nécessaires,
Sans un chef et un programme, com-
ment nn parti peut-il se faire des par-
tisans? I faut dire au peuple ce que
le parti entend faire pour lui à l’ave-
ur. Il faut une école et un maître.

da jeunesse en a surtout besoin. Pour-

quoi ce laisser faire ?

Il y a dans le parti conservateur des

éléments de force vraiment étonnants.

La jeunesse conservatrice, À cause des

épreuves qu'elle a subies, est mieux

outillée que la jeunesse libérale qui ne

voit que Laurier et qui ne prend pas

la peine d'étudier.

Il y a nne foule de jeunes couserva-

teurs qui sont désireux de travailler

de toutes leurs ferces au mieux être

du peuple. Ils réclament un organe
pour faire entendre leur voix et con-
naître leurs idées.

Formés au contact des réalités, sous

la poussée des nécessités et des besoins

populaires, ils peuvent élaborer de

grandes choses. Les jeunes conserva.

teurs devraient créer un mouvement,

c’est-à-dire quelaue chose qui progres.

se et qui marche. Cela ne veut: pas

dire: qu’ils devraient supplanter les

plus âgés. Loinidelà. Mais les jeu.
nes peuvent aider beaucoup. Ils peu-

vent varier les formes Je l’activité.

Le parti conservateur, sans changer

d'esprit, ne doit pas être une œuvre

absolument fixée. Après tout, avec

ce mouvement des jeunes, il devien-

drait comme l’effortd’une nouvelle gé-

nération et il ne s’en porterait pas

plus mal.

Entout cas, il est temps que le par-

ti conservateur ‘“ cloue son drapeau à
son grand mât.

Treis apotres

L’hon. sénateur Bolduc a demandé
au Sénat d'ajouter à la clause 3 du
bill.d'autonomiele dispositifsuivant:

“ Il est entendu toutefois qu'aucune
“ prescription de laprésente loi ne se-
“ raititérprétée de manière à restrein-
“ dre en quoique ce soit les droits et
“ les-‘privilèges. déjà accordés à quel-
“ que classe depersonne dans \e Nord-
* Ouest en matières de langage et d'é.
“ ducation.”

Cette simple motion assurait à nos
compatriotes la conservation de leur
langue etde leurs'écoles séparées, .

 

 Le golvernement‘refusant’ ‘d'âécep-

fimestirédeiuttice,MNDa
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“ Surtoutesccess questionis, je sens5
“ que nous, les Canadiens-français gu
“ jouissonsde plusieurs privilègés et
“de plusieurs avantages auxg
“nous doune droit’ d’ailleurs notre.pe
“ sition exceptionnelle, nous ne”
* vous pas nous jeter.dans le fen pour : 5
* des choses qui ne méritent pas dud
“ les défende ! ”

La langue d'un peuple, les droits. i
religieux d'une nation? futilités &&di 9 |
tout cela!

  

Ce sont de ces choses qui ne valent =
pas la peine d’être défendues! !

Aiusi l’a cyniquement déclaré M.

Dandurand.

C’est aussi l’opinion de MM. Béigjie
et David, président et ex-président/de

la Société St-Jean-Baptiste de- Mont-
réal. ’

Hourra pour ces trois apdtres !

Et “l'Evènement ” a raison de.di
re :

“ Combien en faudrat-il de barans
gues enflammées, au jour de notre- fête

nationale, pour faire oublier cesJa.

ches trahisons et les noms de ceux

qui les commettent.”

Peuple, souviens-toi.

Si le cardinal Merry del Val est

bien au courant de notre histoire,at.

il pu prononcer les paroles que hon.

M. Charles Langelier lui met daus. la

bouche?

Lee rapport des entrevues de l’hon.

M. Charles Langelier avec sa Sainteté

Pie X et le cardinal Merry del Val,

publiédans le “Soleil ”, paraîtd'ail
leurs nipeufatitaisiste, ;

L'hon. M. Langelier a bienspu mal

interpréter les paroles ‘de sa Sainteté |

et de son Eminence. |

Devant l’histoire qui raconte, avec |

autant d’impartialité que de clarté, les

faits et gestes des libéraux depuis

trois quarts de siècle, et l’œuvre du
parti libéral-conservateur depuissa

fondation ; en face des évènements°

htico-religieux qui se sont produits

cette année et de l'attitude des.“îibé |
raux et des libéraux-conservateursct:

tholiques, comment le cardinal; de |
Val aurait-il pu parler comme leop ]

porte I'hon. M. Charles Langelier

Quant à sa Sainteté, si Elle..

“ c'est bien, c'est bien”, c'est probs

blement parce qu'Elle se sentait eo

nuyée des paroles de l’ancienmigitre

du Cabinet Mercier, quiifut aussi‘Fu

des inspirateurs‘du défunt “ Electe

pendant et après les élections de 896:

‘Un parti qui a. poutfendu “Iie |

du:cléricalisme ® dans ce payset

droit à quelque|bienveillarice ?.;

Que les vrais’ catholiques

dent! se
Silénce ! vous autres. les’æ

nistes1 :

 

 

  

 

   

  

 

   

  

  

 

  
   

    

 

 

    



 
sation du gouvernement.

“était M. Prévost !
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Nousregrettons que les députés li.

pérauxcatholiques nu’aient pas appuyé

fes motions Monk, Bergeron, Bouras-

sa, aux Communes, et Bolduc au Sé-

mt. Notre faiblesse est dans notre

division et dans notre partisaunerie.

A chaque nouvel attentat contre

gos droits et nos libertés, ils sont trop

nombreux, 10s compatriotes, qui lâ-

chant eux-mêmes, cherchentàétouf-

fer la voix qui-s’élève pour protester.

Mgr Pie a eu Lieu raison de dire :

“ De tout temps, Il y a eu des es-

pnts ainsi faits qu’ils n’envisagent ja-

mais la défense que conte un scanda-

le ajouré à celui de l'attaque, et qu’ils

unissent volontiers leur indignation à

celle de l'ennemi, quand les apôtres de

la vérité s'efforcent de rendre leurs

voix aussi retentissantes que celle des

apôtres du mensonge ?”

Par cl Par la

L'hon. M. Prévost voyage. A cela,

Il dit vouloir se ren-

Tant mieux.

pas d'objection.

seigner.

Les voyages forment la jeunesse. Le

jeune liomme qui frotte sa cervelle

coutrè la cervelle des autres, selon

Montaigne, est plus apte à apprendre

que celui qui se contente de lire -des

livres plus ou moins sérieux. .

Mos députés

Nos députés s'amusent! Ils sont sa-

‘tisfaits ! Plus de soucis! $2.500, dans
Teurs goussets !

Les journaux ministériels chantent

leur grandeur :

** Nus lionorables en vacances *

“ N'ont plus à craindre les griefs ‘

“ Que leurs votes de complaisances

7 Avaient fait naître cans leurs fiefs.”

‘Quand M. Jean Prévost etait le ser-

viteur obéissant à tous les ordres de

son chef, M. Parent, notre jeune dépu-

té se fâichait à entendre les conserva-

‘teurs critiquer la politique de coloni-

Optimiste

Et M. Emile Ollivier l'a fort bien

dit: L'optunisme est I'heureux men.

Songe qui secrètement conseille l'au-

dace aux gens d'action; il reste, en
ime, le principal facteur des con-
quêtes de l'humanité.

Depuis que M. Prévost préside au
Ministère, tout est à refaire. Ils cons-
Gite des abus criants! Il est devenu

" ‘Ressimiste ! Il va tout reformer. Tout

“, St à perfectionneret il va perfection-
mer!

, C'est M. Hector Champague qui
“doit être furieux de voir M. Prévost
faire tant son homme!

, Ce pauvre M. Champagne, comme
Àl dont se dire avec le poète :
Jamais nous ne goûtons de parfaite aliégresse
Nas plus heureux succès sont mêlés de tristesse
Toujours quelques soucis en ces évênements

’ Troublent la pureté de nos contentements.

Quand on est ministre
“ La gloire, dit Robert Estienne,

est -une môtinate répuitée précieuse, qui-

à cours à travers les âges, mais qui,

souvent d'aloi suspect, et bien promp-
tementse trouve démonetisée.”

L'hon. M. Jean Prévost a dit dans
un de ses récents discours à. Saint-Jé-

avait toujours eu, pour le représenter
au parlement, des hommes remarqua-
bles,—Lafontaine, Morin; Chapleau,
Nantel—etquiil se ferait- ufie ‘gloire
de suivre leur traces.

Nous avous pris note de cette con-
fession. Mais M. Prévost nous per-
Mettra de placer, entre ces grands
homues et lui, des intervalles et de

distancer les échelons.

a ses devrés.

La renommée

En passant, demandons-le, pourquoi

aujourd'hui M. Prévost couvre-t-il de

fleurs les noms de ces hommes en ef-

fet illustres qu’hier cependant il es-

sayait de salir? Est-ce parce qu'il a

réellement l'intention de devenir plus

sérieux et plus juste ? Eneffet, quand

il est ministre, il n’est plus B. B. Pré-

vost tout court !

Un homme qui va avoir de la utisè-

re à suivre les traces de ses prédéces-

seurs, c’est ce pauvre M. le docteur

Desjardins, supposons-le douc minis-

tre lui aussi!!!

Après cela, la fin du monde !

Et M. J. A. C. Ethier, juge de la

cour supérieure !

Pourquoi pas?

Par exemple, pas juge de la cour de

circuit où les jugements sont irrévo-

cables.

Un vieux rouge

sappointé à la démonstration Prévost,

c’est ce pauvre M. Dominique Leduc

qui était 13 pour représenter, dit-il, les

vieux rouges! Et il a été obligé de

faire l'éloge de M. Prévost qui promit

de suivre les traces de Lafontaine, de

Chapleau, de Nantel !

Retirez-vous M. Leduc, vous n'avez

plus de frères ici-bas.

Il varait que notre ami s’en est re-

tourné à Ste-Scholastique en se disant

amèrement : j'ai vieilli et je suis sem-

blable au pélican dans la solitude ; je

bres, comme le passereau solitaire sur

le toit dé la maison.
JUSTITIA.

rere,

LES CORS ENTRE LES ORTLEIS
ou sur la plante des pieds peuvent étre

guéris par quelques applications de Put-

nam’s Corn Extractor qui agit sans dou-

leur promptemnte et sûrement. Le ‘‘Put-

man*’ guérit toujours essayez le,

IL EST POPULAIRE

Dans un cas de rhume grave le Bau-

ME RHUMAL sera toujours employé avec

succès. Il est sans rival dans le traite

ment de toutes les affections de la gorge

et des poumons. Populaire, grâce à ses

innombrables cures: il l'est également par

son prix exceptionnel de 25.ceuts pour

un flacon de 16.doses.

  

 

dans la circulation contemporaine, est|.
*

rôme, que le comté de Terrebonve|.

Un homme qui a dû être bien dé-j

suis comme le hibou dans les décom-|.

PAR LE MONDE ENTIER

DESAUIAAERPDR àpres
» à J EMPLOIENT LÉ

SIROP DU

Dh me
POUR LES ENFANTS

e
v
a
n
,

Dans toutes les MALADIES HNFANTINHE,
il faut Lien admettre le fait fue C'est uneprépaitation étntrite et qu'os n'en n pasexacéré l'utilité. C'est un enlmant sûr
et agréable pour la dentition des enfants
clun remèle prompt pour les troubles dede l'estonmac et des intestins.

Les médecins ct tes nourrices pros
tessionnelles le recommandent.

Voyez À ce que In signature et lu ques
trait du Dr Coderresvient sus Veuvelopie 2
de chaque bonteille que vous acute,
Méfiez-vous des SikOrs préparés de thi
nière À ressembler À celui du Lr Colderre
Prix, 25c la bouteille, où parla males

surréception du prix.
Seuls Propriétaires, Tir Wi-aane

ChemicarCo. Limites], Montréal, Canada

STANTON'S PAIN RELIES,
Remdde de famille pour usiye Uiteine et

externe. 
 

 

Le transport
des produits

L'an dernier, un undéputé de I'opposi-

tion présenta, à la Chambre des Com-

munes, une mesure à l'effet de faire

baisser les taux de fret pour le trans-

port des produits agricoles. Cette me-

sure a été combattue avec vigueur par

le gouvernement. C'était pourtant une

mesure de justice pour les cultivateurs,

pour les marchands. i.e gouvernement

est resté sourd à cet appel. Quel est le

cultivateur, par exemple, qui ne trouve

pas que les compagnies de chemins de

fer chargent beaucoup trop cher pour le

transport des produits agricoles ?

Forcer les compagnies à réduire leurs

taux, c'ent été faire acte. d'intérêt pu-

blic. de souci pour les cultivateurs et

pour les commerçants.

Le gouvernement a refusé de prêter

son concours à l'opposition pour adop-

ter une mesure pourtant salutaire.

M. Ethier et M. Desjardins ont-ils vo-

té en faveur de cette mesure? Non.

Ont-ils voté en faveur de l'augmenta-

tion de l'indemnité parlementaire? Oui.

Ils se sont donnés une indemnité de

2,500 par année, pendant qu'ils reçoi-

vent des compagnies de chemin de fer

des passes qui leur permettent de voya-

ger gratuitement. Que les compagnies

de chemins de fer s'enrichissent au dé-

triment du peuple, pourvu que les dépu-

tés s'amusent en se promenent sans qu'-

il leur en coûte un sou dans les chars!

Allez-y gaiement!

Sénateur puis forçat

Sous ce titre, nous lisons dans le

Canada, orgauelibéral :

“ Portland ( Grégon ), 26. — Le sé-

nateur John Hipple Mitchell, con-

* vaincu de malversation et de con-

“ cussion, à été condamné aujourd’hui

“ à six mois de prison et àf1,000 d'a-

“ mende.

 

 

“ dant de nombreuses années, de son

“ titre:de sétiateur.

EC“M. John Hipple Mitchellest ‘au 

. tome} wa Ee Yh

“ ae sénateur a été comvaincu de|

“ s'être prévalu pour voler l'Etat pen:

'y sesgentyhiffortupeé4 eve nés

é{Ribaà;‘utwoeehng’Hoe¢pik“3

* D'ici à dix ans;si;uospoliticiensca-

nadiens continuent à piller.ile trésor
public,Àse,voterdesjindemnités four

Pennui que leur causent les questions
qu’ils ne comprennentpas;-s'ils conti-
nuent 3 se payer des pots de vin, À se
fabriquer de gias fromages, les prisons
te seront pas assez grandes:pour ‘con.

tenirtous ceux qui pourraient: être
couvaincus de malversation.

 
   

M. Olivar Asselin, "ancien secrétaj-

re particulier de l’hon. M. Gouin,affir-

me dans son journal qu'il est a sa gon.

naissance que des députés ont vendu

leur infitence, leurs votes à des com-

pagnies privées. Cette accusation; des

plus graves, lancées par l'ancien secré-

taire d’un ministre, pendant leur ses

sion, a créé une profonde sensation.

M. Asselin, contrairement À son at-

tente et à son désir, aux règles et cou-

tumes parlementaires, n’a pas été”tia-

duit A la barre de la Chambre. Des

journaux ont sommé les députés de se

disculper. Aucun d’eux n’a bougé. M.

Asselin est revenu à la charge en les

traitant de lâches. Pas plus de réponse.

M. Asselin n’a pas été appelé à faire

sa preuve.

C. Triste.

 

Une autre tournée idéale
 

A la Cote du Pacifique et à l'Exposition

Lewis & Clarke

 

Le 28 noût la seconde et dernière tour-

née de Bowler à la Côte du Pacifique|per-

sonnellement conduite partira de Port-

land et Boston, les deux sections se joi-

gnant à Montréal où un train spécial se-

ra pris pour le voyage entier. Ce sera

en vérité le voyage par excellence ae tou -

te une vie comme l’a d’ailleurs déclaré le

party entier parti avec M. Bowlerle 5 juil-

let. ’

Les membres de ce party ne peuvent

dire assez du généreux traitement reçu.

L'excellent service de char à diner -fut

beaucoup apprécié, la haute classe des
hôtels, superbe, Le voyage.-fut un des

plus beaux, tous louent le service agréa-

ble reçu et ont déclaré qu’ils recomman-

deraient toujours Bowler's Tour comme

le /deal Tours. Vous pouvezvériifier ce

rapport en consultant aucun du party de

juillet.

- Toutes personnes intéressées -‘dans le

tourd'Août devraient faire leu‘réser-
vesimmédiatement.

Adressez E.C.BOWLER.

Gare Bonaventure,

Modirta:

 

OU ALLER?

A L'HôreL BEAULIEU:_ “Toujours

en miains les célèbres bières impoitées

Pilsner, Kumlbacker, Budweiser et“Sélits.

Essayez les cigares Earl Greyet Alpha, 

“ joufd'hui agede 70 ans. I estpos-

.

  



 

ATION.—12, AOÛT 1905.
 
 

 

UNIONASSURANGESOCIETY
LONDRES ANGLETERRE_—— .

EE _ 00000000

L’actifdépasse #23,000,000.00
00000000

L'une des plus anciennes et des plus puissantes compagnies
de feu. Assurances contre l’incendic sur propriétés de presque tou-
tes descriptions, aux taux courants. Dépôt au gouvernement de
$425,000.00 pour garantir les pertes du Canada.

Pour informations, s'adresser à SON. HENSETTE. Nt-Vérème,

J. M. DORION, agent général,
29-02 #27 M. Dorion sem À St-Jérôme uue fois

por semaine, -=-LACHUTE. P. O.
 

 

185 Exportations déclinent
Notre confrère de l'/2zénrement à

 

parfaitement raison quand il dit :

“Le dernier rapport du commerce

appelle la plus sérieuse attention du

public.

“La période des grosses augmenta-

1995 ne

montre qu’un surplus de quatre cent

tions semble arrêtée. L'année

mille piastres sur l'année 1905.

“Jes importations elles-mêmes n’ont

NANTEL& ROCHON
AVOCE=

ST-JEROME, . Co. TERREBONNE
 

 

TES, BEA, MAIN 4644 ENTRÉE PRIVÉE

1862 |ton Est { NOTRE-DAME

Belle salle de Pool ct le Billard ouverte tonte la
journée et de 11 hrs. a.m À 12 hrs, p, m,

fe dimanche

CASINO HOTFL
Bourgeois & Demers, Props.

PINS of CLGARES IMPORTES de CHOLY 
pas monté dans la proportion des an-

nées antérieures.

“Mais ce sont surtout les exporta-!

tions qui déclinent.

“Comparces à colles de mousTyo,

avons Une diminution de limit mil-

lions, Et sur quel chapitre ? Sur le
|

chapitre agricole,

“Pin Tgo4; fous avons - vendu pour

37 Millions de produil ayricoies, tan-

dis qu’en 1905 nous nen avons vendu!

que pour 30 millions en chiffres ronds.

“Comparez maintenant le chiffre de

nos ventes avce celui de nos achats.

“Nous avons acheté pour S261,911,-
1

435 à l'étranger, et nous n'y avons ven-

du que pour S190,354.9-40.

“Le déficit contre nous est done de !.

71 Auillions.

“Cest-à-dite que chaque piastre que

nous vendons à l'étranger, nous v

achetous pour une piastre ct trente-

deux cents.
“A ce commerce là on prend quiet Même temps fortifie les bronchesles|

temps à faire fortune.

 

SYECISEITE

Marchurtelises en
| bonteilles seulement

=
: BUANDERIE SANNT-JEROME

Geo. Lepage
PROPRIÉTAIRE

Grhp66 PLACE JACQUES-CARTIER

MONTREAL,

Tout ouvrage fait à la main,

Aucune machine ui ingrédients chimi-
qques ne sont employés,
RIDHAUX EN DENTELLE.

Tite,

i PRIX MODERES

Geo. Lepage
ln tace du marché, ST-JEROME]
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tulle tehantiiion do notre
remède sunt cavoyés gine
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KOENIG MED,CO.

100 Rue Lake, chicado,
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UN MOYEN-UNIQUE
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L'unique moyen de guérir la toux est,

ide faire usage du Baume

| poumons.la gorge en calmant irritation.

Riumai, qui!

i

 

TÉL. : MAIN I. Réparations dde Montre305 . Pendules et Bijoux ;° A. Beaulieu De toutes sortes
Jones de Mariage unespécialitte.

A. M. VIGNEAU
HORLOGER-BIJOUTIRR

En face du Marché

AVOCAT .
Du bureau ‘‘Archambeault & Cholette

1586)4 rue Notre-Dame, Montréal. |

Suit toutes les cours du district: de

 
 

Terrebonne. 1175.1ue St-Georges, St-Jéré [

TÉLÉPHONE BELL No 13

M. Bruno Beaulieu
Marchand de St-Jérome

GROS ET DETAIL
Epiceries, Ferronneries, Meubles, Sellerie, Foin, Grain, Chaux‘Briques, Cie

ment, Plâtre, Tuyaux en Grès et en Fer. Tole, Papier, Peintures, Vi-
tres, Potles, Bois de Corde et de Service. Charbon, Attelages simples

et doubles, Chevaux, Voitures, Poudre, Dynamite, etc.

11 est agent pourla vente de l’*’Asbestos’’ ct vient
d’en recevoir un char.

L'Asbestos s'emploie pour les enduits, avec la chauxetle plâtre,
il empêche les murs de craquer et est tout a fait incombustible.

Ce produit s'adapte parfaitement à toutes les constructionspu-
bliques ou privées et se vend a des prix très raisonnables.

   
  

 

Ta ites-en Pessai.

  

000000006-060000000
Chs. Borromee Borleau.mmc —Jos. Alphonse Boileau.

Fondé en juin jum,
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Momlin A scic et mantacture,

0B. Bollea@F
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En Mains :

 

Industriels et
Entrepreneurs

Constructions de tous genres

À des prix très modérés. |

L'ANNONCIATION.
AAAAAA COMTE LABELLE, Pa.

Lo
Bois de chat pente de ton

tes dimensions, Bardens, |
1,attes, Cèdre, Prache, din,

e, Mois Franc, et
ivis préparé, Portes,

Uhassis, Jalousies, Moulu-
res, héconpage, Tournage.
Eid, Ete.
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écrireerreurs
Téléphone Bell, Longue distance, No. 39.

HOTEL.VICTORIA

L'Hôtel"Viictoriaquivientd’êtrereconstzuitipansonst ivetryproprésaire
et qui:‘est situé dais le centre dela ville, se recommande: at pi
service parfait, ses chambres bien meublées, ssa table de première classe et sa
\ivette irréprochable.

ques Sattes’d’Echañtillons çpour“les Coñimis-Voyageurs.

NY

SAINTJerome, P.Q
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Cohn So 82 1 4 BA  
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Marchandises Seches    
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Lommagasin à départements le mieux assorti de St-Jérome.
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Unemodistede grande renommée est en charge du département.

des modes. y
Tmportationdirecte de chapeaux garnis et articles de modes.

ateteretirertrot
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LE DEPARTEMENTDEMERCERIES ESTAU COMPLET.!

Votre Vieux——
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. Tweeds-a«Habillements et Har-

  
 

L'Homme Lame

|

des Faites dans les de dar Waterproof |
LaFee des aites danslesderniers.goutse nt Démode 1

Bien Habillée !

ÿ

auxplusbasprix. mod

ÿ Tour in bemoan Chapeaux et Chaussures:déitou- Fees=Menton&Pie _
bise habillés portent .

-

Les Etoifes à Bobes

|

1°SOS eu' ea

 

- Le com et étampétoute +En face de la rue Ste-Julie.

LESC) SRE
|né pe117,WELLE|“a“-
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A Suint-Jérôme
 

—M. Samuel Filion notre:concitoyen

vient d'acquérir l’hôtel Lusignan, ÀSte:

Sophie. 1

Nous souhaitons à notre excellentaanii SL

tout le succès possible dans son tiotiveau

commerce.

—L'on nous apprend que Madame

Amable Desjardins de la paroisse de St-

Janvier vient de donner le jour À trois

nouveaux-nés, deux garçons et une fille.

—M. le Docteur Wilfrid Grignon con-

férencier agricole etait à Saint-Jérôme

mercredi dernier.

 

—L'hon, J. B. B. Prévost, de retour

d'une excursion au Témiscamin-sue, a

passé la journée du y août à St-Jérôme,

—M.Walirtel

salle de pool pris du Palais de Justice

fumées
universellement

“Charette qui tient une 
 

FATIGUE, LASSITUDE,

MAL DE TETEdoit nous quitter pour aller s'établir à la

Côte des Neiges.

Signes de danger de maladie de

printemps.
—Les Messieurs Rolland ont obtenu

de la Compagnie du Chemin de fer Cana-
 

dien du Pacifique un embranchement  
Seulement le robuste peut maintenirallant jusqu'à leur manufacture. Les.

Len ents of en vi + . ; .
travanx sont déjà commencés, le nouvel S4 santé et sa vigueur s il est privé des

dix-huit à influences ravissantes de l'air frais et duembranchement mestrera

vingt arpents ‘soleil. Les hivers canadiens sont si rigou-

, , ‘TeUx que nombre sont forcés de cesser le
—Les travaux «du parc sont terminés.

travail en plein air.
C'est une amélioration importante pour

corps ct le
St-Jérôme.

ront bientôt de pelouse et à l'automne:

Il en 1ésulte que le

sprit deviennent moins actifs,
Les plate-bandes se couvri-:

‘la vigueur diminue, le sommeil ne donne

; plus de repos el le Cerveau se fatigue.
l'on plantera des arbres d'ornement. . .

Une fatigue croissante devient bientôt

M O1.C, Le, de Martigny, avocat, est de,un épuisement.
«> a of

retour de Boston où il n assisté en quali- | Ces symptômes de maladie éminente

té de délégué de la province de Québec. ‘annoncent du danger. Il fant combattre

> manque de forces physiques et intel-

ilectuelles.

À une grande convention de l'Ordre des     

Forestiers Catholiques.

—M. Bruno Beaulieu est à terminer: 11 faut commencer une reconstruction
1 . 2 .

le trottoir en lace de ses propriétés. Ce sans retard À l'aide de Ferrozone qui sti-

trottoir sera en asphalte et à coup sûr, Mule promptement toutes les actions du.

sera le plus beau de la ville. ‘corps et restaure la perte d’énergie et de

. | vigueur.
-—Nous attachous beaucoup d'impor- £

Ie pouvoirde  Ferrozone se trouve
tance à ces travaux car réellement dâns . Ce _…

dans son habileté à fortifier et purifier le

song; À nourrir les orgâhes affaiblis avec

une nourriture biendigérée et assimilée;

certaines parties de notre ville, les trot-

toirs sont de véritables casse-cou.

—Le professeur Herman a donné lundi} à renforcer les nerfs et éliminer les poi-

dernier, dans la salle du marché une| ons débilitants.

jolie représentation d'escamotage de Votre appétit reviendra et vous aurez

Mal de tête et fa-

tigue seront remplacés par une réserve

prestidigitationet d'auto-suggestion. une belle complexion.

—Nous apprenons que M. Jean-Bap-

tiste Lacroix, cultivateur bién connu de

St-Janvier, est décédé presque subite-

ment. Ses, funérailles ont eu lieu. au-

de vitalité, diminuant tout danger de

pneumonie, humeur et autres maladies

communes en cette maison,

Le roi des tonignes c'est Ferrozone
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.Ferrozone guérit les désordres d’esto-

pacte foie, de rognons,et de vessie,ner-

‘vosisme, rhumatisme, désordres des féin-

‘mes et coûte 59€cts-la boite-“chez tous leg|
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sant à The Ferrozone Company, Kingston
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June boîte aujourd’hui.
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Arrêtez le‘progrès de la décrépitude to-

nifiez les centres nerve: affaiblis,don.

nez dela vigueur au cerveau fatigué,

préparez-vous pour la crise, ;

dans le ferrozone un moyen de puissance

remarquable,un renouvellement de la vi-

gueur qui s’affaise. Il illumine tout l'être

et Jui imprime un sentiment de force et

de puissance Par l'usage Ferrozone la
vieillesse est retardé de vingt ans. Ferro-

zone donne force vigueur endurence puis-
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Hotel du Nord

Mme J. POULIN

S'T-JEROME, P.Q.

FETE
Cet hôtel situé dans la parti Nord de

St-Jérôme sera conime par le passé tou-

jours à la disposition des voyageurs.

Nous n'avons pas besoin de faire

d’éloges de la table qui est bien connue

comme étant une des mieux servies que

l’on puisse désirer.
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t" pour tous les autres endroits
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BILLET SIMPLE ere
Départ : 30:jtin-et 1er, 2 et -3-juillet

Limite de retour : 4 juillet 1905
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“ INTERNATIONAL LIMITED "
Départ de la gare Bonav p

d9 am,“ érriveà 1Toronto :den5fonones.
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ENCELI,ENT SERVICE DE CHAR:
BUFFET SUR LE TRAIN CI.«DESSUS MEN... ;
TIONNE,

Burcaudes billets de la Ville, 137 rue St-Ja
Téléphone Main 460 et 461, on À In Rare Monet
Pour acheter vos billets et retenir votr€ pla

chars4lortoirs adressez-vous à place dans le
J. M. DORION. Agent G. T, R..

Lachute où St-Philippe,
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PACIFIQUE CANADIEN
EXCURSION

(Seconde Classe)

AU MANI TOBA ET ASSINIBOINE
— POUR —

MOISSONNEURS
$12.00 Prix Modérés.
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Entrée Privée 2124 St-Laurent,

RESTAURANT SHAMROCK
No. 20:36 rue St-Lianrens |

Près du C. P. R. MILE-END.|
J. Alex. Shinnick, Prop. ’
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Chapeaux et Fourrures, JO RU > OF GES,
Ouvrage Garauti. St-Jévôme, PQ.
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ECURIE DE LOUAGE

55 STE-ANNE
En face de l'hôtel Beaulieu,

St-Jérome. P. Q |
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: Partant de-toutes stations dans !n Province de Québec.

VENDREDI 8 SEPTEMBRE |905

Des billets de seconde. pont Winnipeg. nller seule:
ment, seront vendus, vec lesquels un certificat serm -
remis à l'acheteur lui permettant ae prolonger son
voyage le on avant le 15 septembre 1,03, jursyn À certai-
nes stations dans le’ Manitoba et l'Assinit oin entre
autres, Moosejaw, Estevan, Shehn, Lipton Prince
aAlhett, etc. gratuitement, et pourvu que l’acheleur tra-
vaille aux récoltes pendant trente junrs, et sil produit …-
un certificat du fermier À cet cffet, un billet li sera
vendu, pour retourner, pour E1s,co pourvu que le retour

! s'accomplisse avant fe ju noveusbre 1405.
Pour plus amples renseignements s'adresser aux

| agents de ln Compagnie du Pacifique Canadien

eo EP -TÉLÉPHONE NO. 55

{ BOITE DE Posrx152

J. E. PARENT
i Notaire, Commissaire, Eto,

ST-JEROME, P. Q.

Argent i préter, 4 5 et 6 p. c. sur Polices d'as-
surance de vie et sur propriété. Achats de
ments et de créances de toutes sortes,
aux corporations.
priétés.

M. PARENTreprésente diverses contpagnies
d'assurances sur la vie et contre Jefen,
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Prêts.

Achats et ventes de pro-

CANADA FEU, LA LONDON FIRE
INS. Co., THE EQUI'TY FIRE INS.
Co., ETC.

.: Voulez-vousétre:bien pnyés en cas de fen @
Assurez-vous à l’une de ces .

compagnies par l'entremise du Notaire :Parent
‘quivouscharge de,1à-20 p. c, meilleurui
Sue les compagniesçcombinées. ‘
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Gratids ét petits Miroirs à prix Faulty?

i Belassortimeiit deMontres, Ctiniie efjouss ;

BigQik
pi.=.

ZLANATION est publiée par: La Cie:dm

mieet“Jerome, qui en est£0

     

 

he
    Coudre, Réparages/etc?

 

imprimée. par Jr1LAL18S,
wRdsJérémiePQ Se

+  


